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Projets : 
Premier rendez-vous pour 2018 : 

Notre traditionnelle Assemblée générale qui se 

déroulera aux Passerelles, le samedi 17 mars, à 15 

heures. 

Elle sera suivie d’une intervention de Monsieur Daniel 

MORLEGHEM , archéologue, sur les ateliers d’extrac-

tion de sarcophages des vallées de Manse et de Cour-

tineau. 

Samedi 21 avril :  

 
Sortie d’une demi-journée : visite de la Chapelle de 

Rigny-Ussé. 

 

Dimanche 27 mai 

Journée inter-associative à Loches. 

Samedi 16 juin : 

Journée à Thouars 

La Lettre 
des Amis du Patrimoine de Sainte-Maure de Touraine et de sa Région 

Exposition « Ecole au château » : 

 Notre exposition, qui s’est déroulée du 9 au 24 

septembre a rencontré un bon écho de la part des Sainte-

Mauriens et des personnes venant de beaucoup plus loin ! 

Plus de 750 visiteurs se sont pressés dans les 3 salles du rez-

de-chaussée du château, où ils ont pu (dans la première sal-

le) tenter de se reconnaître (ou de reconnaître parents ou 

amis) sur les photos de classe en notre possession sur la 

période 1945 à 1968 ; ils ont pu dé-

couvrir, dans la seconde salle, la bio-

graphie de certains directeurs et 

instituteurs de l’époque, assister à la 

projection, en boucle, de films an-

ciens (années 1960) dont le fils du 

réalisateur, qui a collaboré à cette 

réalisation, était présent ; admirer, 

dans la dernière salle, une salle de 

classe reconstituée avec pupitres, tableau noir, cartes mura-

les, petit matériel scolaire... 

 Des manifestations étaient proposées tout au long 

de ces deux semaines dont une dictée à la plume à laquelle 

ont participé deux écoles, Le Couvent Ste Maure et école 

publique de St Epain. La projection, les 16 & 17 septembres 

des films de Jean-Pierre et Claudine Durand, la causerie 

de Jean Duverger sur la création du Cours Complémen-

taire en 1948. 

 Un grand merci à tous ceux qui, par leur aide, 

quelle qu’en a été la forme, ont contribué à ce succès. 

 Car ce fut un réel succès, comme en témoignent 

les avis élogieux apposés sur le « Livre d’Or », « A refaire », 

ont écrit certains, on y réfléchit… 

Accueils : 

 Le 25 aout, nous avons reçu la 

section des Anciens Combattants d’AFN de 

Montbazon emmenée par son président 

Max FUGIER, pour une visite à Sepmes, du 

château à la Mairie guidée par Eric Deche-

ne, que nous remercions. 

 Le 31 aout, un groupe de « Maisons Paysannes de 

Touraine », dans lequel se trouvait Monsieur MASSOT un de 

nos adhérent, qui était en visite à la Chapelle de Notre-Dame 

de Lorette à St Epain, est venu nous rencontrer dans notre 

local. 

Conférence : 

 Le 25 novembre, aux Passerelles, près de 40 spec-

tateurs attentifs ont assisté à la conférence donnée par Mon-

sieur Guy JOUTEUX, responsable du Musée du Bouchardais, 

sur le « Train de la Recon-

naissance », (histoire mé-

connue) constitué en 

1948 de 47 wagons de 

cadeaux du peuple fran-

çais au peuple américain, 

en remerciement de l’aide 

américaine au cours des 

deux grandes guerres 

mondiales. Un seul regret, peu d’adhérents étaient présents, 

notre public était essentiellement constitué de personnes 

faisant partie le plus souvent de sections d’anciens combat-

tants. Dommage pour les absents … 
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TROGUES 

Le « Château » de Boizé 

Boizé est un ancien fief mentionné dès 1094 sur le cartulaire 

de l’Abbaye de Noyers. Il figure encore, à tort, comme 

« château » sur les cartes touristiques. Boizé désigne aussi les 

bois qui s’étendent sur plusieurs centaines d’hectares autour 

de l’ancien château médiéval disparu depuis longtemps (à la 

Révolution ?). 

La demeure actuelle est une maison bourgeoise aux propor-

tions très modestes, bâtie au 19e siècle sur une partie des 

fondations de l’ancien château. Effectivement, elle ne com-

porte que 4 chambres et jusqu’à son rachat en 1973 par les 

propriétaires actuels, elle n’était occupée que les mois d’été ; 

elle a même connu une période prolongée d’abandon suite à 

la première guerre mondiale. Elle a subi l’occupation alle-

mande : 400 soldats se sont installés dans la maison et ses 

dépendance en juin 1940. Un constat d’huissier, réalisé à 

l’initiative du propriétaire de l’époque, fait état de nombreu-

ses dégradations perpétrées par l’occupant à tous les étages. 

Il précise même que la cave à vin des propriétaires a été par-

ticulièrement appréciée par les militaires. 

 

 

 

 

 

 

 

De style néogothique inspiré de l’architecte Viollet-le-Duc, 

cet édifice de plan symétrique est constitué d’un corps cen-

tral encadré de deux ailes légèrement débordantes. Les caves 

voûtées en berceau, très bien appareillées, sont présentes 

sous tout le bâtiment, certaines sont éclairées par des soupi-

raux. Les ailes sont percées de baies rectangulaires surmon-

tées de larmiers et les pignons, d’un oculus. Le rez-de-

chaussée et l’étage sont délimités par un bandeau en pierre 

de taille ceinturant tout l’édifice. 

Acquise et adjointe à la propriété en 1843, la ferme de Boizé 

est le bâtiment le plus ancien du domaine et était jusqu’à 

l’orée du XXe siècle, le siège d’une activité viticole importan-

te. L’unique vestige du château féodal est le moulin converti 

en château d’eau servant autrefois à alimenter la maison. Les 

caves troglodytiques où se trouvait l’ancien chai figurent au 

cadastre de 1831. 

 

En surplomb de la maison se trouve une chapelle construite à 

la même époque. A voûtes d’ogives, elle comprend deux tra-

vées. Bâtie en pierre de taille de grand appareil, elle est cou-

verte d’un toit en pavillon en ardoise. A son sommet, un clo-

cheton abrite une statuette de la Vierge Marie. 

Le parc est sillonné de nombreuses petites allées bordées de 

buis ; un magnifique hêtre pourpre planté à la construction 

de la demeure est la pièce maîtresse du parc largement arbo-

ré de chênes, charmes et tilleuls. 

Propriété privée, ne se visite pas. 

(Ce texte nous a aimablement été communiqué par la pro-

priétaire, que nous remercions de sa collaboration.) 

SAINT-EPAIN 

La Maison des Angelots 

Dans la Grande-Rue s’élève une construction du XVe siècle, 

connue sous le nom de la « Maison des Angelots ». 

Elle tient son nom d’un motif sculpté (deux petits personna-

ges ailés) visible à l’intérieur de la tour octogonale abritant un 

escalier à vis de pierre. 

Côté rue, la façade, limitée par des pignons à rondelis, est 

percée à l’étage inférieur de trois baies à linteau cintré. Celle 

située au centre est surmontée d’une accolade à crochets de 

feuillage et fleurons, qui est de réemploi. Les deux ouvertures 

du premier étage ont retrouvé, lors d’une restauration assez 

récente, leurs croisées de pierre. 

Côté cour, la tourelle octogonale a été incluse dans la cons-

truction lors de son élargissement (cf. MONTOUX – T VII – 

pages 163/164). 

Cet immeuble était, vers 1920, une auberge à l’enseigne du 

« Cheval gris ». 

Propriété privée, ne se visite pas. 


